
tiennent une finale unique au parfum 
européen pour conclure la saison à 
domicile réussie quasiment de A à  Z, 
si l’on excepte les quelques ratés au 
Roazhon Park (Reims 0-2, Nice et Lille 
en décembre). Peu en réussite contre 
le Top 8, le club breton à l’occasion de 

frapper fort et prendrait mathémati-
quement la 2e place quoi qu’il arrive, 
en cas de victoire à Nantes quatre 
jours plus tôt, en battant l’OM. Merci 
l’immense différence de but favorable 
face à tous les rivaux ! Un scénario de 
rêve, la dernière journée offrant deux 

affiches dingues entre 
Lille et Rennes - ou les 
retrouvailles Létang-
Armand-Stade Ren-
nais - ainsi que l’OM 
face au Strasbourg… 
de Julien Stéphan. 
Désormais hors course 
pour l’Europe et dans 
une situation extra-
sportive, tant humai-
nement que 
financièrement déli-
cate, avec de nom-
breux départs majeurs 
à venir, le LOSC aura 
surtout hâte de tirer 
un trait sur une saison 

ratée dans les grandes largeurs. Logi-
quement, le champion de France en 
titre n’aura rien de particulier à jouer 
ou à démontrer et présente le profil 
d’équipe en vacances, contre qui il 
« suffira » de conclure. Un peu comme 
il y a quinze ans, du côté de Villeneuve 

d’Ascq.  
Cette fois-ci, Messieurs, en 
cas de pareil scénario, 
merci de changer la fin du 
film. N’en déplaise à Jean-
Michel Aulas, au cœur des 
années 2020, le Stade Ren-

nais vit l’Europe tous les ans, au 
contraire d’un OL bien parti pour être 
une nouvelle fois privé de toute 
compétition européenne l’an pro-
chain. Cette fois-ci, c’est sur le terrain, 
avec un probable record de points 
que les Bretons entendent écrire une 
nouvelle brillante page de leur his-
toire. La barre des 80 buts probable-
ment dépassée, des «  manitas  » à 
gogo, du spectacle, des joueurs en-
thousiasmants et un jeu porté vers 
l’avant, il sera bien difficile d’y trouver 
à redire avant de refermer le livre et 
déjà, de penser à demain, où les ques-
tions et dossiers urgents (Bourigeaud, 
Tait, Traoré notamment) arriveront en 
trombes. Chaque jour suffisant à sa 
peine, place à un sprint final passion-
nant, avec un verdict européen avec 
étoiles et petite musique, le 21 mai 
aux alentours de 23 heures ! 
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E, QUINZE ANS PLUS TARD ! 
DEUX AFFICHES DINGUES ENTRE LILLE 
ET RENNES OU LES RETROUVAILLES LÉ-
TANG-ARMAND-STADE RENNAIS AINSI 

QUE MARSEILLE FACE AU STRAS-
BOURG… DE JULIEN STÉPHAN


